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Dimanche 14 mars 2021 – culte KT 
Deutéronome 30, 11-20 : Choisis la vie !  

 
« J’ai mis devant vous la vie et la bénédiction, la mort et la malédiction. Choisis la vie ! » 

 

 Voilà l’un de mes versets préférés ! 

Et je n’ai pas eu besoin de réfléchir bien longtemps pour trouver un texte biblique qui irait bien avec le thème 

du KT de cet après-midi : « Comment faire des choix ?» 

 De plus, dans 3 semaines déjà, ce sera Pâques où on va célébrer la victoire de la vie, de Jésus sur la mort. 

Pour nous chrétiens, le Dieu de Jésus-Christ est vraiment le Dieu des vivants, le Dieu de la vie, depuis plus de 

2000 ans mais encore aujourd’hui et pour toujours ! 

 

1ère question : Peut-on vraiment choisir librement la vie ? Et puis, qu’entend-on par la vie ? 

 

La vie dans le sens médical : être vivant ? Avoir un cœur qui bat sans oublier un encéphalogramme normal. 

 Dans ce sens-là : La vie n’est-elle pas un don qu’on reçoit ? Un don de Dieu ou alors plutôt (si on ne croit 

pas en Dieu, si on a un esprit scientifique) un don de l’amour de ses parents ? 

Car on ne choisit pas de naître dans telle ou telle famille. La vie nous échappe toujours à son début, à sa 

conception mais aussi en général à sa fin avec la mort. 

 Certaines personnes peuvent aussi penser (en général lorsque la vie est difficile, source de souffrance) que 

la vie est une fatalité, le résultat seulement d’un processus biologique qu’on subit… et en aucun cas l’objet 

d’un choix ! 

 

Mais la vie n’est pas seulement biologique. Et si comprendre le commandement de Dieu de « choisir la vie » 

était plutôt une invitation à choisir de quelle manière nous voulons vivre ? Avec quoi et avec qui nous voulons 

remplir notre vie ? 

 Dans le sens : Choisir un métier, choisir un conjoint, ses amis, le pays ou la région où on veut vivre, ses 

loisirs, ses valeurs... et là tout à coup le choix est vaste... presque infini !  

Surtout de nos jours où la technique nous permet encore et encore de faire un certain choix de vie qui n’existait 

pas avant. Comme par exemple le choix d’avoir ou non des enfants grâce à la contraception, ou encore avoir 

un enfant quand avant cela était impossible (fécondation in vitro). 

 De même grâce à l’évolution de notre société contemporaine, notamment au droit social, il nous est permis 

plus facilement de faire d’autres choix impossibles avant, comme son métier, ou encore choisir librement son 

conjoint (dans certains pays comme l’Inde, en Afrique, encore de nos jours ce n’est pas un choix personnel 

mais celui de la famille). 

 

 Face à tous ces choix de vie, toutes ces possibilités qui nous sont proposées, le choix est parfois rude, 

difficile à faire... que choisir ?  

Juste un exemple : dans les rayons des supermarchés ! ça prend du temps de faire un choix... alors lorsqu’il 

s’agit de choix décisif pour notre vie !!!  ça peut nous faire peur... nous laisser dans l’indécision... un certain 

flou, déséquilibre, équilibre précaire pas toujours facile à vivre. 

 

C’est alors que ce commandement de Moise de « Choisir la vie » prend tout son sens.  
19 « Je mets devant vous la vie et la bénédiction, la mort et la malédiction. Choisissez donc la vie pour que 

vous viviez, vous et vos enfants. » 



2 

 

2ème question : N’y a-t-il pas une contradiction entre ce commandement donné par Moise et son contenu ? 

Choisir la vie... car le principe même d’un commandement n’est-il pas de mettre une limite à notre liberté de 

choisir ? 

 

 En d’autres mots : quelle est la signification de ce commandement ? Que veut-il dire ? Pourquoi Dieu 

nous l’a-t-il donné ? 

Ce commandement de Dieu « choisis la vie » a été donné au peuple hébreu à un moment bien particulier. Il 

se situe à la fin de la vie de Moïse. Voilà 40 ans que les Hébreux sont sortis d'Egypte où ils étaient esclaves, 

40 ans qu'ils errent dans le désert, perdus dans leurs doutes, leurs découragements, leurs peurs, leurs révoltes. 

Pendant 40 ans, une éternité, ils ont tourné en rond entre l’attente de la Terre promise et la tentation de revenir 

en Egypte où malgré l’esclavage ils avaient à manger sans soucis. 

Et voici enfin que se profile à l'horizon la terre promise. Moïse va mourir juste avant d'entrer en Canaan, ainsi 

que tous ceux qui sont sortis d'Egypte, mis à part Josué.  

Ainsi ceux qui vont entrer dans la terre où coulent le lait et le miel sont la deuxième génération, ceux qui sont 

nés dans le désert. Nouvelle génération pour une nouvelle étape.  

Pour un nouveau défi : comment construire à leur tour leur vie, leur quotidien, leur existence, leur avenir dans 

cette vie nouvelle ? 

 

A ce moment précis d’une nouvelle vie (passage esclaves/d’hommes libres) Dieu donne par l’intermédiaire 

de Moïse ce commandement « Choisissez donc la vie pour que vous viviez, vous et vos enfants. » 

 A l’image d’une nouvelle charte, d’une nouvelle constitution pour mieux vivre ensemble dans ce 

nouveau pays (toutes générations confondues) mais aussi pour mieux vivre avec Dieu.  

 Ainsi ce commandement « Choisis la vie !! » me paraît constitutif de notre relation avec Dieu... mais aussi 

avec les autres et avec soi-même (cf. le commandement d’amour de Jésus). 

 

Par ce commandement Dieu nous rappelle qu’il nous a créés libres de nos choix, libres d’être ou non en 

relation avec lui. 

Dieu frappe doucement à la porte de notre vie, mais c'est à nous qu'il appartient toujours de le laisser entrer 

ou non. 

La vie est un choix. Tu as devant toi la vie et la mort, la bénédiction et la malédiction. Choisis ! Certes, dans 

la réalité, les choses sont plus complexes, plus mêlées, moins tranchées.  

Choisir n'est pas toujours facile. Mais c'est bien à un choix que nous sommes appelés : la vie en présence de 

Dieu ou la vie à porter tout seul, la proximité de Dieu ou la solitude, l’amour inconditionnel que Dieu nous 

offre ou la vie entière à courir après les mérites ou la culpabilité... 

Tout est devant nous, nous rappelle Moïse, tout est à notre portée... le choix cependant, nous appartient et nous 

appartiendra toujours ! 

 

Je vous propose de relire 3 versets (16 à 19) : 16Voici ce que je vous commande aujourd'hui : aimez le 

SEIGNEUR votre Dieu, faites sa volonté, obéissez à ses commandements, à ses lois et à ses règles. Alors vous 

vivrez, vous deviendrez nombreux. Et le SEIGNEUR votre Dieu vous bénira dans le pays que vous allez 

posséder. 17Mais si votre cœur se détourne de lui, si vous n'obéissez pas, si vous vous laissez entraîner à adorer 

d'autres dieux et à les servir 
18je vous préviens aujourd'hui : vous disparaîtrez complètement. Vous ne resterez pas longtemps dans le pays que 

vous allez posséder de l'autre côté du Jourdain. 
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3ème question : Que signifie pour nous « habiter longtemps dans le pays de Canaan » ? Pour nous qui vivons 

bien loin d’Israël, ici dans la Montagne du Tarn, à Brassac ? 

 

Possibilité d’interprétation : Si ce pays donné par Dieu voulait dire symboliquement vivre avec Dieu, en 

laissant une place à Dieu dans notre vie ? 

 

Dans ce sens le préambule de ce commandement v 11 à 13 où Moïse nous dit : « Les commandements ne sont 

pas trop difficiles à atteindre. Ils ne sont pas au ciel, ni au-delà des mers, mais tout près de vous afin que nous 

puissions les mettre en pratique », est riche de sens. 

 

Cette image de ce commandement « tout près de nous », nous rappelle deux dimensions importantes. 

a) Elle nous dit la proximité de Dieu, sa présence « tout près de nous ».  

Dieu n'est pas dans le ciel ni de l'autre côté de la mer, c'est-à-dire il n'est pas dans un endroit inaccessible, il 

n'est pas au-dessus de nos forces ou hors de notre portée. La présence de Dieu n'est pas une impossibilité, une 

réalité si éloignée de nous que nous en serions privés. Dieu est au contraire tout proche. 

b) Autre signification, cette vie avec Dieu n'est pas le résultat de nos efforts (aller de l’autre côté de la mer) 

comme une récompense de nos exploits (sportif : Vendée Globe), de notre héroïsme, ou encore de notre 

sainteté, de notre perfection, ou encore de notre recherche spirituelle.  

En langage théologique, on appelle cela la « Grâce » : ce Dieu qui est tout près de nous, venu jusqu'à nous en 

Jésus-Christ, nous rejoindre là où nous sommes, tel que nous sommes ! Sans condition ! 

 

Dieu sait combien la vie peut parfois être dure avec ses épreuves que sont par exemple la maladie, les échecs, 

les séparations... la mort de ceux que nous aimons. 

Etre chrétien ne nous protège pas des épreuves de la vie  mais Dieu nous propose si nous choisissons la vie 

d’être là, près de nous, de nous accompagner chaque jour de notre vie.  

 

Ainsi si nous faisons le choix de la vie (afin que vous viviez, vous et vos enfants)  idée de la transmission 

de la vie de génération en génération  la force de vie qui est en nous peut devenir plus forte que tout, plus 

forte que les épreuves, les souffrances qui peuvent nous faire justement douter de la vie ! 

 

- Ainsi quand je me laisse gagner par la morosité ambiante au point d’être tentée de baisser les bras dans mes 

activités quotidiennes, ou de renoncer à mes projets par découragement, j’entends la voix puissante de Moïse, 

qui m’interpelle : « Choisis la vie ! » 

- Quand je me laisse convaincre par les médias qu’il n’y plus d’espoir pour notre monde à cause du 

réchauffement climatique ou du Covid 19. Là encore, un rappel à l’ordre me cueille au seuil de la démission : 

« Choisis la vie ! » 

- Quand un coup dur tel que nos vies parfois en rencontrent, inévitablement hélas, me percute de plein fouet, 

quand plus rien ne peut m’apporter le moindre réconfort, c’est que Dieu me rappelle : « Choisis la vie ! » car 

tu n’es pas seul... je suis là à tes côtés... ensemble la vie peut triompher comme elle a triomphé à Pâques, trois 

jours après la mort de Jésus. 

Dans le bonheur et dans le malheur, dans la réussite et dans les difficultés, la présence de Dieu à nos côtés, 

sans oublier sa bienveillance, nous sont promises, sans condition. 

A nous simplement d’accepter ou non de cheminer avec Dieu, de lui laisser une place dans nos vies. 

Depuis la résurrection de Jésus, au fin fond des ténèbres, Dieu est déjà venu nous chercher, une fois pour 

toutes ! afin que nous puissions ensemble choisir la vie. 
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Choisir la vie, ce n’est pas peindre un monde aux couleurs pastel, sans aucune souffrance, mais c’est accepter 

au contraire de suivre le chemin parfois tortueux qui s’ouvre devant nos pas. 

 

 Certes nous pouvons faire parfois des mauvais choix, dont les conséquences peuvent être lourdes mais 

nous n’avons pas à avoir peur car l’Amour de Dieu est tel qu’il ne tient pas rigueur de nos erreurs  c’est ce 

qu’on appelle le Pardon. 

 

Avec Dieu il est toujours possible de recommencer, de faire des nouveaux choix si on s’aperçoit qu’on s’est 

trompé, ou encore que nous avons changé... car certains choix peuvent être bons à un moment donné puis 

changer avec le temps, avec les rencontres et les expériences de la vie. 

 

Avec Dieu rien n’est définitif... il est toujours possible de se remettre en route, de se relever si on est tombé 

(mot résurrection). Avec Dieu, avec l’aide de Dieu à tout moment on peut choisir la vie ! 

 

Choisir la vie peut se manifester, se vivre de différentes manières à inventer chaque jour. 

 C’est oser par exemple poser un autre regard positif sur le monde, un regard plein d’espoir, un regard 

bienveillant sur les autres qui sont comme moi enfants de Dieu malgré leur fragilité, leur défaut. 

 Choisir la vie ça peut être aussi se garder de l’envahissement polluant d’un esprit négatif, de jugement, de 

compétition où il faudrait toujours être le meilleur, le premier où l’amour, la reconnaissance se méritent 

toujours aux prix de grands efforts. 

 Choisir la vie, c’est se souvenir, que devant un événement, quel qu’il soit : on a toujours ce choix-là : 

« Choisir la mort, ou choisir la vie ! » 

 

Pour moi, c’est décidé, je choisis la vie : êtes-vous prêts à me suivre ? 

Etes-vous prêts à parier avec moi que nous pouvons, tous petits et faibles que nous sommes, faire trembler 

ensemble positivement le monde ? De changer notre regard !  

Et, s’il est difficile de changer le monde, nous pouvons commencer par changer notre regard sur le monde là 

où nous vivons, dans notre village, notre collège, avec notre famille, nos amis. 

 

Sénèque disait : « ce n’est pas parce que c’est difficile que nous n’osons pas, mais c’est parce que nous 

n’osons pas que c’est difficile ! » 

Alors, Osons. Choisissons ensemble la vie !  

Et de préférence, avec l’aide de tous, et avec l’aide de Dieu, surtout quand c’est difficile ! 

Rappelle-toi : Choisis la vie ! 

Marie-Françoise Vialard  

 


